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DE 

l’assemblée  Électorale 

DU  DISTRICT  DAIX, 

Pour  l Pleciion  des  Cures  vacantes» 

En  exécution  de  la  Loi  du  i 2 Juillet,  concernant  la  Confr 
litution  civile  du  Clergé,  de  celle  du  27  Janvier  dernier , & 
autres  additionnelles , toutes  acceptées , ou  lànaionnées  par  le 

Roij  & enfuite  de  îa  Lettre  circulaire  écrite  par  M.  le  Procureur* 
fyndic  du  diftria  d'Aix,  Département  des  Bouches  du  Rhône , le 
premier  courant^  portant  convocation  du  Corps  éiedoral  dudit 
Diftria  pour  le  i 3 du  courant  mois  de  Mars,  jour  de  Di- 
m^anche , dans  la  principale  Eglife  paroiffiak  de  cette  ville 
d"Aix,  à riffue  de  la  Meffe  à laquelle  tous  les  Eîeaeurs  font 
tenus  d’affifter,  pour  y être  procédé  à l’ékaion  des  Curés  des 
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ParoilTes  de  la  Magdeleine  & du  St.  Efprit , d’Aix  , & 

Cures  de  Fuveau,  Saint-Savournin , Meyrargues , Collongue  , 
Eguilles  , le  Puy-Sainte-Reparade  , & Allâuch. 

Le  I 3 Mars  1791,  MM.  les  Electeurs  fe  font  rendus  à 
ladite  convocation  dans  TEglife  .Métropolitaine  St.  Sauveur  , 
principale  Eglife  paroiffiale  de  cette  ville  d’Aix.  La  Mefle  a 
folemnellement  été  chantée  par  MelTieurs  le  Prêtres  deffer* 
vants  ladite  Eglife  j & ont  affilié  a ladite  Meffie  , en  confor- 
mité de  la  Loi  du  12  Juillet,  tous  MM.  les  Eledeurs  pré- 
fens  à ladite  Affemblée  , favoir  : 

Canton  d’Aix. 

Les  fleurs  Gautier,  Félix  Alexis,  Tabari,  Simon,  Cezaire 
Jaubert  , Jaubert  , Homme  de  loi  -,  Touque  , Noé  , Jofeph 
Bourrelly,  Gibelin  - David , Gibelin  aiué^  PerHn  , Juge  du 
Diftriêt;  Ciianfaud,  Procureur-fyndic  ; Rippert , Roux-Martin  , 
Dompidoux,  Perrin,  ex-Colonel  5 Feraud  , & Rambot. 

Canton  de  Lambesc- 

Pierre  - Paul  Jaubert , Alibert  , Granier  , Bruno  Salar  , 
Feraud , Bazin,  Imbert,  Thomas  Cartier  , Conftantin  Barrai, 
Jean-Louis  Begue. 

Canton  de  Rognes. 

Elzeard  Pin,  Jofeph  Sibert , Jean  Tail , Jacques  Bonnaud. 

Canton  de  Peyrolles. 

Jean-Baptifte  Cotholendi , Jean  - Jofeph  Latil  , Antoine 
Jaine,  Jean-Louis  Ricard,  Jofeph  Laurans  , Jofeph  Laurin, 
Jean-Jofeph  Michel. 
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C A N T ON  DE  J O Ü Q U E S. 

Jean-Jofeph  Ricard,  Jean-Jofeph  Ricard,  Major,  Jofeph 
Tenoux , Jean-Baptifle  Tabot. 

Canton  de  Vauvenargues. 

Jofeph  David  , Ménager  5 Pierre  Royere,  François-Martin 
Guirand , Louis  Cavaffe. 

Canton  de  Trets. 

André-Claude  Pourcin  , Jean-Pierre  Gautier  , Jean-Jofeph 
Gafquet  , Jofeph  Coulomb  , Vitalis , Jean  , Notaire  ; ' Mitre 
Long,  Bourges,  Dourgnon. 

Canton  d’Auriol. 

Bérenger  , Curé  ; Chriftine  Michel , Jean-Louis  Martin  ^ 
Jean  Long  , Jean-Paul  Samat. 

Canton  de  Roquevaïre, 

Jofeph  Raybaud  , Negrel  Feraud , Negrel  Bruni, 
Canton  de  Cuges. 

Laurens  Lambert  Bar  jeton  , Etienne  Obftur. 

Canton  d’Allauch, 

Entièrement  abfent, 

Canton  de  Gardanne.’ 

Antoine  Andravi  , Curé  j Deloute  , de  Meirueil  5 André 
Chave  , Jean-Baptifte  Curet , Remufat , Borrely  , Notaire  3 

Ail 
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Amie,  Chirurgien}  Lauis  Car,  Notaire}  Jean  Roux,  Ber- 
mond  , m-devant  Maire  d’Albertas  } Louiq  , Ménager  } Fran- 
çois Pontier  , Raphaël. 

Canton  de  Berre. 

François  Guillen , Imbert , Maire  de  Vitrolles , Bourrillon. 
Canton  de  Marignane. 

Jeati-Baptifte  Arnoux,  Goirand , ci-devant  Maire  de  Gignac. 

Canton  d’Egüilles. 

Seguin , Homme  de  loi  ; Anaftay  , Jacques-Paul  Alexis , 
Hiacinte  Bompard , Richard  , Colonel  5 Giraud  , Notaire. 

M.  Feraud , Elefteur  du  canton  d’Aix,  a pris  la  place  de 
Préfident  provifoire  , en  qualité  de  plus  ancien  d’âge } M. 
Ripert , EleReur  du  même  Canton  , a pris , à la  follicitation 
de  l’AlTemblée  , celle  de  Secrétaire  , auffi  en  qualité  de  Se- 
crétaire provifoire  , & MM.  Chanfaud  , Procureur- fyndic  } 
Louis  Car,  Notaire,  & Jean-Etienne  Bourrillon,  des  cantons 
d’Aix , Gardanne , 6c  Berre  , ont  pris  celle  de  Scrutateurs  : 
M.  le  Préfîdent  provifoire  a annoncé  que  la  première  opéra- 
tion à faire , étoit  celle  d’organifer  l’Affemblée } qu’en  con- 
féquence  elle  avoit  fücceffivement  à nommer  un  Préiident  5c 
un  Secrétaire.  L’appel  nominal  a été  fait  par  le  Secrétaire 
provifoire  que  l’AlTemblée  s’étoit  donné.  Les  votans  préfens 
ont  fücceffivement , 5c  fur  ledit  appel , écrit  fur  le  bureau  , 
ou  fait  écrire  leur  bulletins  par  MM.  les  Scrutateurs  plus 
anciens  d’âge  , ôc  les  ont  dépofés  dans  le  vafe  placé  à cet 
effet  au  milieu  du  bureau.  Le  dénombrement  des  votans  fait, 
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il  s’eft  trouvé  un  nombre  de  cent  cinq  votans.  Par  le  réful- 
tat  du  dépouillement , aucun  n’a  rapporté  la  pluralité  abfo- 
lue.  Il  a été  procédé  de  fuite  à un  fécond  tour  de  fcrutin 
dans  la  même  forme  que  le  précédent , & le  nombre  des 
votans  s’élevant  à celui  de  vingt-deux , le  récenfement  c’eft 
trouvé  parfaitement  égal  en  nombre  , & par  le  dépouille- 
ment il  eft  réfulté  que  M.  Andravi,  Curé  de  Gardanne,  a rap- 
porté la  pluralité  unanime  de  vingt-deux  fuffrages.  La  féance 
a été  levée  & renvoyée  , ainfi  que  la  proclamation  du  Pré- 
fident , à trois  heures  de  relevée. 

Le  même  jour  Scan,  à trois  heures  de  relevée,  MM.  les 
Elefteurs  de  la  première  féance , s’étant  rendus , M.  le  Doyen  ^ 
Prélîdent  provifoire , a ouvert  la  féance  à quatre  heures , & 
a proclamé  de  fuite  M,  Andravi  , Préfident , qui  a pris  fa 
place. 

|1  a cnfuite  été  procédé  à l’éleaion  d’un  Secrétaire  dans  la 
même  forme  fuivie  pour  la  nomination  du  Préfident  j le  dé- 
nombrement des  votans  s’eft  élevé  au  nombre  de  cent  deux  5 
le  récenfement  du  fcrutin  s’efl:  trouvé  parfaitement  égal,  5c 
par  le  dépouillement,  il  efl:  réfulté  que  M.  Ripert , Secrétaire 
provifoire,  a rapporté  la  pluralité  abfolue , & a été  de  fuite 
proclamé  Secrétaire  de  l’AlTemblée. 

M.  le  Préfident  a annoncé  qu’avant,  de  procéder  à toute 
autre  opération  , l’Aflemblée  devoit  prêter  le  ferment  ci- 
vique porté  par  les  Décrets  de  i’Afiemblée  Nationale  : 
pour  s’y  conformer  , il  a juré  en  préfence  de  rAfièmblée  , 
d’être  fidele  à la  Nation  , à la  Loi  & au  Roi  , de  main- 
tenir de  tout  fon  pouvoir  la  Conftitution  décrétée  par  l’Af- 
femblée  Nationale  , & fanaionnée  par  le  Roi , 8t  de  remplir 
avec  zele  & courage  les  fonaions  civiles  & politiques  qui  lui 
feront  confiées.  Le  Secrétaire  de  ladite  Affembiée  a prêté  k 
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même  ferment . & fur  l’appel  nominal  qui  a été  fait  ^ tous 
,les  préfens  à rAiTemblée  ont  prêté  le  ferment  par  le  mot: 
je  le  jure  : s’eiifuivent  les  préfens  qui  ont  prêté  le  ferment  y 
favoir  ÿ 

Canton  d’ A i x. 

Jean-Antoine  Tavernier  , Nicolas  Gautier,  Belix  Alexis  ; 
François-Etienne  Tabary  , Jean-Simon-Cefaire  Jaubert,  Maxi- 
min Clement,  Jean  Feraud , Antoine-Pierre  Jaubert,  Jofeph 
Fouque,  Jean-Pierre  Fidoux,  Antoine  Reinaud,  Efprit- Antoine 
Gibelin , Barthélémy  Gibelin,  Glaude  Noé,  Alexandre  Gaftin, 
Jofeph  Bourrely  , Eleonor  Baud  , François- Augufte  Verdet , 
Elzeard  Perrin  , Chanfaud  Procureur  - fyndic  j Rambot  , 
Roux-Martin. 

Canton  de  Lambesc. 
ï Pierre-Paul  Jaubert , Jofeph  Alibert , Jofeph-Honoré  Gra- 
nier,  Pierre -Alexis  - Bruno  Salard  , Etienne  Heraud  , Jean 
Bafin  5 Jofeph-Gafpard  Imbert,  Thomas  Cartier,  Conftantiii 
Barret , Jofeph-Louis  Begue  , Elzeard  Pin  , Jofeph  Sibert , 
Jean  Tail , Jacques  Bounaud.  ^ 

Canton  de  Peyrolles. 

Jean-Baptifte  Cotolendy,  Jean-Jofeph  Latil,  Antoine  Jaine; 
Jean  - Louis  Ricard , Jean  - Baptifte  - Antoine  Vaugier  , Jofeph 
Laurans. 

Canton  de  Jouques. 

Jean  - Jofeph  Ricard,  Négociant  j Jean-Jofeph  Ricard  , _ 
Major  j Jofeph  Tenoux. , Jean-Baptifte  Tabot. 

Canton  de  Vauvenargues. 

Goirand,  Flomme  de  loi,  Jofeph  David,  Pierre  Rouyere, 
Fi:ançois-P«dartin  Guirand  , Louis  Cavafte. 

Canton. 
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Canton  de  trets. 

Jean-Baptifte  Dourgoun  , André-Claude  Pourcin  , François 
Bourges,  Jean-Pierre  Gautier  , Jean- Jofeph  Gafquet,  Jofeph 
Coulomb,  Jean -Jofeph  Vitalis  , François  Touffaint,  Jean- 
François  Malet , Mitre  Long. 

Canton  D’Auriol. 

Jean-Antoine  Beranger  , François  Chriftine-Michel , Jean«_ 
Louis  Martin  , Jean-Paul  Samat , Jean  Long. 

Canton  de  roquevaire. 

Jofeph  Raybaud  , Pierre  - Jean  - Baptifte  Negrel  - Feraud 
Jean-Baptifte  Negrel-Bruni. 

Canton  de  Cuges. 

Laurens  Lambert , Barjeton  , Etienne  Obfcur, 

Canton  d’Allauch. 

Entièrement  abfent. 

Canton  de  Gardanne. 

Antoine  Andravy  , Curé;  Jean  - Baptifte  Deloute,  André 
Chave,  Gabriel  Remufat , François-Jacques  Bourrelly,  Fran- 
çois Amie,  Louis  Car  , Jean  Roux,  Bermond,  ancien  Maire 
de  Bouc,  Adminiftrateur  du  Diftriét -,  François-Louis- Jean- 
Baptifte  Lyon,  François  Pontier,  Jean-Baptifte  Raphaël , Jean- 
Baptifte  Curet. 

Canton  de  Berre. 

Pierre  Imbert^  Maire  de  Vitrolles , Jean-Etienne  Bourrîllon; 
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Canton  de  Mario  n^a  ne. 

Jean»Jofeph  Rouviere,  Jofeph- Laurens  Juftinezy,  Jean-» 
Baptifte  Arnoux,  Jofeph  Goirand. 

Canton  o’E  g üïll  l e^. 

Gafpard-Mathieu  Seguin , Jacques-Paul  j^exis  , François- 
Hyacinte  Bompard  , Jacques  Rouar  , Auguftin  Maroc , Martin 
Giraud. 

Le  ferment  civique  prêté  ^ M.  le  Préfident  a annoncé  qu’il 
alloit  être  procédé  à l’éleâiion  des  trois  Scrutateurs  à lifte 
fimple  à la  pluralité  .abfoîue  , & dans  la  même  forme  qui 
avoit  été  fuivie  pour  les  élevions  précédentes’.  L’appel  nominal 
a été  fait  j les  votans  ont  écrit  ou  fait  écrire  leur  bulletins  par 
foi  ou  par  les  plus  anciens  d’âge , Scrutateurs  provifoires  , & 
fucceftivement  ils  ont  été  les  dépofer  dans  le  vafe  établi  a cet 
effet  j le  dénombrement  des  votans  en  a fixé  le  nombre  à 
quatre-vingt-quinze  j le  récenfèment  a donné  un  nombre  égal,’ 
& par  le  réfuitat  du  Dépouillement , aucun  n’a  receuiili  la  plu- 
ralité portée  par  le  Décret. 

Il  a été  pafle  à un  fécond  tour  de  fcrutin,  & le  nombre 
des  votans  réduit  à foixante-deux  , qui , récenfés , le.  nombre 
des  bulletins  s’étant  trouvé  conforme  , & le  dépouillement 
en  ayant  été  fait , il  eft  réfulté  que  M..  le  Curé  de  Peipin  a 
recueilli  le  nombre  de  trente-huit  voix  M.  François  Malet., 
Prêtre  du  lieu  de  Peinier , en  a recueilli  trente-cinq  , & le 
fieur  Cefaire  Jaubert , Prêtre,  ci-devant  Carme -déehauffe, 
en  a recueilli  trente,- quatre , ce  qui,  leur  a donné  la  pluralité: 
abfolue.  Ils  ont  été  proclamés  Scrutateurs  de  l’Affemblée  & 
ont  pris  leur  place.  La  féance  a été  levée  & renvoyée  à de- 
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main  14  du  courant  à 8 heures  du  matin.  Signés  Andravi  , 
Curé  de  Gardanne  , Préfident  , & PviPERT  , Secrétaire. 


Le  quatorzième  dudit  mois  & an  ^ à huit  heures  du  matin , 
après  avoir  donné  une  heure  de  fpeélative  , la  féance  a été 
ouverte , & M M.  les  Scrutateurs  ont , en  préfence  de  l’Af- 
femblée  , fuccellivement  prêté  le  ferment  de  remplir  fidelie» 
ment  leurs  fondions , & de  garder  le  fecret.  M.  le  Préfident 
a enfuite  fait  leâure  du  ferment  porté  par  le  Décret  du  2 8 
Mai , dont  la  formule  eft  telle  qui  fuit  : P^ous  jurc^  & promet'^ 
îei^  de  ne  nommer  que  ceux  que  vous  aure{  choifis  en  votre  ame 
& confcience  J comme  les  plus  Dignes  de  la  confiance  publique  , 
fans  avoir  été  déterminés  par  dons  , promejjes  , follicitations  ou 
menaces  j ladite  formule  a été  écrite  en  caraèferes  très-vifibies  , 
& expofée  à côté  du  vafe  du  fcrutin.  M.  le  Préfident  a 
annoncé  qu’il  alloit  être  procédé  à l’éledion  du  Curé  de.  la 
paroifle  Ste.  Magdeleine  de  cette  Ville  , & que  les  votans  , 
apportant  leurs  bulletins  à toutes  les  élevions , lèveront  la 
main,  & en  le  plaçant  dans  le  vafe,  prêteront  ledit  ferment 
par  la  prononciation  à haute  St  intelligible  voix  des  mots  ; 
je  le  jure. 

L’appel  nominal  a été  fait  , & fe  font  préfentés  MM. 
Bouteille,  Defcene , Goujon,  & Emeric-David , du  Canton 
d’Aixj  Garcin  & Jean  Rey  , du  Canton  de  Lambefc;  Laurin 
& Michel , du  Canton  de  Peyrolies  5 Anafiay  & Richard  , 
du  Canton  d’Eguilles,  qui  ont  requis  d’être  admis  à prêter 
le  ferment  civique,  pour  pouvoir  donner  leur  vœu  fur  les 
éleêfions  a faire.  M.  le  Préfident  leur  a fait  la  îeêfure  de 
la  formule  du  Décret  civique,  & fucceffivement  ils  ont  en 
préfence  de  l’AiTemblée  prêté  ledit  ferment  par  les  mots  , 
je  le  jure.  De  fuite  il  leur  a été  annoncé 


prêter  îe  ferment  éleftoral  porté  par  le  Décret  du  a 8 mai 
dernier  . dont  la  formule  eft  attachée  au  vafe  qui  doit  rece- 
voir les  bulletins , les  nouveaux  Electeurs  affermentés  ont 
été  de  fuite  appelles  & ont  mis  leurs  bulletins  dans  la  forme 
fuivie  par  les  précédens  Eleéleurs  ; de  plus  , chaque  votant 
a prêté  le  ferment  éleâ:oral  dans  la  forme  portée  par  le 
Décret  du  2 8 mai  dernier.  Le  dénombrement  des  votans  a 
^té  fait.  Le  nombre  des  bulletins  s’eft  trouvé  égal  au  dé- 
nombrement qui  étoit  de  cent  fept  votans;  &,  par  le  dépouil- 
lement qui  en  a été  fait , aucun  n’a  rapporté  la  pluralité 
abfolue. 

Il  a été  procédé  à un  fécond  tour  de  fcrutin  dans  la  même 
forme.  Le  nombre  des  votans  a été  réduit  à 103;  le  ré- 
cenfement  a donné  un  nombre  égal  j & par  le  dépouillement 
qui  en  a été  fait , il  eft  réfulté  que  le  fteur  Ramel , ci-devant 
Baile  du  ci-devant  Chapitre  , a recueilli  le  nombre  de  foixante 
& onze  fuffrages  : ce  qui  lui  donnant  la  pluralité  plus  qu’ab- 
folue,  M.  le  Préfident  l’a  en  préfènce  de  l’Aftembiée  déclaré 
élu  à la  cure  vacante  de  la  Paroifle  Sainte -Magdeleine  de 
cette  Ville.  La  féance  a été  levée  &;  renvoyée  à trois  heures 
de  relevée.  Signés , Andray Y j Curé  de  Gardane  , Préftdent  ; 
Ripert  , Secrétaire. 

Du  même  jour  Bl  an,  à trois  heures  de  relevée;  & la 
féance  ouverte  à l’heure  de  quatre  , M.  le  Préfident  a fait 
part  à l’Afîemblée  d’une  lettre  qui  lui  eft  parvenue  de  la 
part  du  Direêioire  du  Diftriêl:.  Elle  a été  ouverte  en  préfence 
de  rAffembiée.  Il  a été  fait  îedure  du  contenu  portant  adrefife 
d’un  Arrêté  du  Département  des  Bouches  du  Rhône  , tel 
«que  fuit: 

f -Vu  l’extrait  de  la  Délibération  de  la  Commune  d’AlIauch , 


du  onze  mars  mil  fept  cent  quatre-vingt-onze  j la  lettre  de 
M.  le  Procureur- fyndic,  du  14^  fur  le  rapport  d’un  de  fes 
membres  i oui  le  Procureur-générai-fyndic  , le  Diredoire  du 
Département , en  improuvant  la  Délibération  de  la  Commune 
d’Aliauch  , du  1 1 de  ce  mois , comme  contraire  aux  principes 
conftitutionnels  qui  déterminent  la  forme  de  la  fanétion  royale , 
êt  les  figues  auxquels  on  doit  la  reconnoitre , & en  ce  qu  elle 
n’avoit  aucun  droit  d’arrêter  dans  fon  Canton  1 effet  de  la 
convocation  légalement  faite  par  le  Procureur-fyndic  du  Dif- 
tria  d’Aix,  arrête  néanmoins,  qu’attendu  les  circonftances  êc 
pour  prévenir  les  fuites  facheufes  que  pourroit  avoir  une 
double  ékaion,  les  Eledeurs  du  Diftria  d’Aix  aaueliement 
alîémblés  font  autorifés  à fufpendre  i’éieaion  à la  cure  d’Al- 
lauch  , jufqu^à  ce  qu’autrement  foit  dit  & ordonné.  Fait  a 
Aix  en  Direéloire  du  Département,  le  14  Mars.  Signés  f 
Magloire  Olivier,  Augufte  Verdet,  & Mourret.  Ledure  faite 
dudit  Arrêté  & de  ladite  lettre  , M.  le  Préfident  a mis  la 
queftion  à la  difcuffion. 

Plufieurs  membres  de  l’Affembiée  ont  penfé  que  nul  autre 
Corps  que  l’AfTemblée  Nationale  n’avoit  le  droit  d’inviter  , 
d’approuver  , improuver  ou  autorifer  la  conduite  de  l’Aifem-" 
blée  Ekaoralej  que  d’ailleurs  rien  ne  pouvoit  arrêter  fon 
cours  i que  la  Loi  feule  peut  & doit  diriger  fes  démarches 
6c  la  conduite  qu’elle  a à tenir  j que  la  Loi  du  2 7 Janvier , 
fanaionnée  le  3 o du  même  mois , porte  que  les  Alferabiées 
procéderont  fur-k-cliamp  à l’ékaion  des  Curés.  En  exécution 
de  cette  Loi , ils  ont  demandé  qu’il  fût  procédé  fur-k-champ 
à l’ékaion  de  ladite  Cure. 

Un  autre  membre  a requis  l’ajournement  pour  la  derniere  féance 
de  l’Aifemblée,  Sur  cette  propofition , confidérant  que  cetajour» 
nement  ne  peut  nuire  à l’exécution  rigoureufe  de  la  Loi , l’Affem- 
biée  a ajourné  cette  queftion  5c  la  nomination  à la  derniere  féance. 
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Un  autre  membre  a fait  un  amendement  à ladite  délibé- 
lation  , tendant  à nommer  des  CommilTaires  auprès  du  Dé- 
partement, pour  prendre  des  renfeignemens  ultérieurs  fur  cet 
objet,  L amendement  a été  mis  à la  difeuffion.  La  quedion 
prenable  propofee,  il  a été  dit  qu’il  n’y  avoit  lieu  à délibérer. 

noncer  L Aflemblée  a permis  qu’il  fût  introduit,  & s’étant 
prefentë , il  a dit  ; 

Meffieurs , je^  n’accepte  qu’en  tremblant  la  place  à laquelle 
vos  uffrages  m’ont  appeUé.  J’ai  toujours  fenti  l’importance 
du  mmiftere  public,  & il  „e  faut  rien  moins  en  ce  moment 
que  1 amour  de  la  religion  & de  la  patrie  pour  vaincre  mes 
juftes  défiances  ; mais  tout  doit  céder  à la  charité,  cette  pre- 
mière loi  du  chriftianifme  à laquelle  toutes  les  loix  font  fu- 
bordonnees  : c’eft  elle  qui  commande  l’exercice  d’un  miniftere 
que  le  Pretre  n a reçu  que  pour  le  bien  des  Fideles  ; fi  c’eft 
un  devoir  pour  le  Citoyen  d’aimer  & de  défendre  fa  patrie 
ceft  le  devoir  facré  & indifpenfable  du  Prêtre  de  procurer 
a fes  Concitoyens  les  fecours  de  la  Religion.  Oui,  Meffieurs 
tant  q^  les  fentinelles  de  la-maifon  du  Seigneur  ne  garde- 
ront plus  leur  porte,  tant  que  le  Peuple  demandera  le  pain 

de  la  parole  , ,e  fervirai  la  Religion,  en  obéiflant  aux  loix 
de  ma  patrie. 

M.  le  Préfident  a répondu,  Monfieur  , l’A/Temblée  élec- 
torale  s’ert  impofée  la  loi  impérieufe  de  ne  confier  la  garde 
de  la  Maifon  d’Ifraël  qu’à  des  fentinelles  vigilantes  & cha- 
ntables ; elle  a lieu  de  croire  qu’elle  aura  rempli  fa  tâche 
& fon  devoir  , en  vous  accordant  fon  fuffrage  pour  la  Pa- 
roîffe  Sainte-Magdeleine. 

. îf.  f enfuite  annoncé  qu’il  alloit  être  procédé 

a 1 eleaion  du  Curé  à élire  pour  la  Paroifîe  du  Saint-Efprit. 


Le  fcrutin  & la  formule  de  ferment  placés  au  mêipe  lieu 
qu’aux  précédentes  féances  , l’appel  nominal  a été  fait;  tous 
mm.  les  Elefteurs  ont  fuccelfivement  écrit  ou  fait  écrire  leur 
bulletin  par  foi  ou  par  MM.  les  Scrutateurs  , & ont  dé- 
pofé  dans  la  même  forme  & fous  les  mêmes  fermens,  leur 
bulletin  dans  le  vafe  deftiné  à cet  effet.  Le  dénombrement  des 
votans  a été  fait;  il  s’eft  élevé  au  nombre  de  105  ; le  ré- 
cenfement  a donné  un  nombre  parfaitement  égal  , & par 

l’effet  du  dépouillement,  il  eft  réfulté  que  nul  n’a  rapporté  la 
pluralité  abfolue. 

Il  a été  palTé  à un  fécond  tour  de  fcrutin  ; le  dénombre- 

ment  des  votans  a été  réduit  à 85  ; le  fcrutin  fermé,  le 
récenfement  fait , il  s’eft  trouvé  parfaitement  égal  ; & par  le 
dépouillement,  il  eft  réfulté  que  fur  85  votans,  M.  Guion  , 
Prêtre  de  la  Doarine  Chrétienne,  & ancien  Curé  du  Faux- 
bourg  , a recueilli  50  fuffrages , ce  qui  lui  ayant  donné  la 
pluralité  abfolue  , M.  le.  Préfident  l’a  déclaré  , en  préfence 
de  l’Affemblée,  Curé  élu  à la  Cure  de  la  Paroilfe  du  Saint- 
Efprit  de  cette  ville  d’Aix. 

M.  le  Préfident  a de  plus  annoncé  qu*il  ailoit  être  procédé 
à rékaion  du  Curé  de  la  Paroilfe  du  lieu  de  Fuveau.  L’ap- 
pel nominal  a été  fait.  Les  billets  fuccelfivement  dépofés  comme 
dans  les  précédentes  féances  i le  dénombrement  a porté  le  nom- 
bre des  votans  à 56.  Le  récenfement  s’eft  trouvé  conforme, 
Si  le  réfultat  du  dépouillement  a donné  49  voix  en  faveur 
de  M.  François  Mallet , Vicaire  de  Fuveau  ; ce  qui  lui^  don- 
nant la  pluralité  abfolue  , M.  le  Préfident  l’a  déclaré,  en 
préfence  de  l’Alfemblée  , élu  à la  Cure  du  lieu  de  Fuveau. 
La  féance  a été  levée  & renvoyée  à demain  15.  du  courant , 
à huit  heures  du  matin.  Signés  , Andravi  , Curé  de  Gar- 
danne,  Préfident;  & Ripert,  Secrétaire. 


î6 

Du  quinzième  du  même  mois  & an  à huit  heures  du  matin 
après  avoir  attendu  jufques  à l’heure  de  neuf,  la  fèance  a été 
ouverte.  M.  le  Préfident,  après  avoir  fait  placer  le  fcrutin  & 
la  formule  du  ferment  à la  place  ordinaire  a déclaré  qu’il 
alloit  etre  procédé  à l’éleftion  du  Curé  de  Saint-Savournin. 
L appel  nominal  a été  fait;  les  votans  ont,  dans  la  même 
forme  que  dans  les  précédentes  léances , dépofé  leur  bulletin 
dans  le  vafe.  Le  dénombrement  des  votans  en  a porté  le 
nombre  à quatre-vingt-quatorze.  Le  récenfement  s’eft  trouvé 
conforme  en  nombre,  & le  réfultat  du  dépouillement  a donné 
oixante  & dix-huit  voix  en  faveur  du  fleur  Chaix,  Vicaire 
de  Meireuil , ce  qui  faifant  la  pluralité  abfolue , M.  le  Pré- 
sent a déclaré  à l’Affemblée  , que  le  fleur  Chaix  , Vicaire 
de  Meireuil  , étoit  élu  Curé  du  lieu  de  Saint-Savournin.  La 
feance  a été  levée  & renvoyée  à deux  heures  de  relevée. 
Signes  , Andravi,  Curé  de  Gardanne,  Préfident;  St  Ripert 
Secrétaire.  ’ 

Dudit  jour  & an  , à deux  heures  de  relevée  , après  avoir 
attendu  jufques  à celle  de  trois , la  léance  a été  ouverte  ; le 

iieur  Chaix , Curé  élu  à la  féance  de  ce  matin  , s’eft  fait 
annoncer  à l’AlTemblée.  Il  a été  introduit  , & a dit  ; Mef- 
fieurs,  j’accepte  volontiers  cette  charge,  parce  que  je  fais 
qui!  y a la  paix^dans  cette  Commune  , & que  j’ofe  me  flat- 
ter que  par  ma  conduite  & les  efforts  que  je  ferai  pour  rem- 
plir les  devoirs  de  la  charge  que  vous  avez  bien  voulu  me 
confier,  nul  d’entre  vous  n’aura  à regreter  fur  les  fuffrat^es 
qu’il  m’a  accordé. 

M.  le  Préfident  a répondu  : Monfieur , l’Affembiée  ékao- 
rale , en  vous  accordant  fon  fuffrage , a voulu  reconnoitre  le 
zele  & la  piété  qui  vous  ont  toujours  diftingué  3 elle  eft  per- 

fuadée 


fuadée  que  vous  ferez  conftamLnt  le  pere  des  habitans  du 

lieu  de  St.  Savournin.  ^ 

Le  fleur  Chaiz  retiré,  M.  le  Préfident  a annoncé  qu  il  alloit 

être  procédé  à l’ékaion  du  Curé  de  la  Paroiffe  du  heu  de 
Meyrargues.  Le'fcrutin  a été  placé  à fa  place  ordtnmre  ; la 
formule  du  ferment  éleaoral  mis  en  évidence  à cote,  1 ap- 
pel nominal  a été  fait.  MM.  les  Eleaeurs  ont  fucceffivement 
&rit  par  foi,  ou  par  les  Scrutateurs  , leurs  bulletins,  & les  ont 
dépofés  dans  le  vafe  , en  prononçant  les  mots  : ;e  U ,ure  , ainli 
que  dans  les  précédentes  éleaions.  Le  fcrutin  a ete  fermé  , 
le  dénombrement  des  votans  s’eft  élevé  au  nombre  de  qua.r^ 
vinst-dix-fept.  Le  récenfement  a donné  un  nombre  égal  , £c 
par  l'effet  du  dépouillement,  le  fieur  Simon  Reveft  , aauelle- 
ment  Vicaire  à Meyrargues,  a réuni,  en  fa  faveur  quatre- 
vingt -cinq  fuffrages,  ce  qui  lui  donnant 
qu’abfolue,  M.  le  Préfident  a déclaré  à l’Affemblee  que  le 
fieur  Simon  Reveft  étoit  élu  Curé  de  la  Paroiffe  de  Meyrargues. 

M.  le  Préfident  a enfuite  annoncé  à l’Affemblee , qu  il  alloit 
être  procédé  à l’éleaion  du  Curé  de  la  Paroiffe  de  Collongue. 
L’appel  nominal  a été  fait',  Mrs.  les  Eleaeurs  ont,  comme  ci- 
devant , écrit  par  foi , oujait  écrire  leur  bulletins  par  les  Scru- 
tateurs , les  ont  fucceffivement  dépofés.  Le  dénombrement  des 
votans  s’eft  élevé  au  nombre  de  quatre-vingt-treize , le  recen- 
fement  a donné  un  nombre  égal , & par  le  dépouillement  qui  en 
a été  fait,  il  eft  réfulté  que  le  fieur  Chaudoin  , Pretre  a St.  Gei- 
main  , a réuni  en  fa  faveur  quatre-vingt-trois  fuffrages  , ce  qm 
lui  donnant  la  pluralité  plus  qu’abfolue , M.  le  Préfident  a dé- 
claré à l’Affemblée  que  le  fieur  Chaudoin , Prêtre  a St.  Ger- 
main , étoit  élu  Curé  du  lieu  de  Collongue.  ^ 

M.  le  Préfident  a enfuite  annoncé  qu’il  alloit  être  procédé 
a l’éleaion  du  Curé  à la  Paroiffe  d’Eguilles.  L’appel  nominal 

c 
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a été  fait  i les  yotans  ont  écrit  par  foi,  ou  fait  écrire  par 
les  Scrutateurs,  leurs  bulletins  qu'ils  ont  dëpofés  fucceffiL 
ment,  en  prononçant  le  ferment  éleftoral  comme  dans  les  oré 

nombre  de  quatra-vingt  ; le  récenfement  a donné  un  nombre 
égal,  & par  le  dépouillement  qui  en  a été  fait,  il  eft  réfulté  que 
le  lieur  Verne , aauellement  Vicaire  du  lieu  d’Eguilles  ^ a 
reuni  en  fa  faveur  foixante-neuf  fuffrages  , ce  qui  lui  don 
nant  la  pluralité  abfolue  , M.  le  Prélident  a déclaré  à l'AlTem- 
blee  que  le  lieur  Verne  , aauellement  Vicaire  d’Eguilles  étoit 
élu  Curé  de  la  ParoilTe  dudit  lieu.  La  féance  a fté  Wée  & 
renvoyee  a demain  jour  de  Mercredi  feize  du  courant  à neuf 

fid  ! Ï Curé  de  Gardanne,  Pré- 

fideait  ^ & Ripert  j Sôcretaire. 

Du  feizieme  Mars  même  année , à neuf  heures  du  matin 
apres  avoir  attendu  jufques  à celle  de  dix  , la  féance  a été  ou’ 
yerte_.  Il  a été  fait  Jeaure  d'une  lettre  écrite  de  Barbentane 
le  quinze  du  courant,  par  le  lieur  Guion,  Curé  du  St.  Efprit’ 
portant  acceptation  de  la  charge  qui  lui  eft  confiée,  & l'af- 
urance  des  fentimens  du  plus  pur  patriotifme.  L'AlTemblée 
a app  aud.  aux  marques  de  bonne  volonté  & de  déférence 

M î Cuion  vient  de  lui  donner. 

M.  le  Prelident  a annoncé  qu'il  alloit  être  procédé  à l'é- 
leaion  du  Cure  de  la  ParoilTe  du  lieu  du  Puy-Sainte-Re- 
parade  ; le  vafe  & le  ferment  éleaoral  ont  été  placés  au  lieu 
ordinaire;  & a mefure  qu'il  alloit  être  procédé  à l’appel  no- 
minal , M.  Reveft  a été  introduit  dans  l’AlTemblée  , & il  a 
it  ; Meffieurs , je  fuis  infi.ninient  fenfible  à la  confiance  dont 
vous  mhonnorez,  & je  regarde  comme  un  devoir  précieux 
de  prefenter  a cette  augulle  AlTemblée  le  tribut  de  ma  julle 


reconnoi0ance.  Si  le  fuccès  de  mes  veilles  & de  mes  travaux 
répond  à mon  aele  & à mes  efpérances  ; fi  le  Ciel  fécondé 
mes  vœux  pour  le  bien  général  de  la  Religion  , en  particu- 
lier pour  la  paix  & le  bonheur  du  troupeau  confie  a ma  vigi- 
lance i’ofe  efpérer  des  confolations  au  milieu  des  fonRions 
pénibles  Si.  facrées  de  notre  faint  miniftere.  Mon  attachement 
inviolable  à la  Religion  à laquelle  je  fuis  confacré  fe  mon- 
trera dans  toutes  mes  atlions  i je  manifefterai  encore  mon  pa- 
triotifme  à fcuteriir  la  Loi  conftitutionnelle  de  1 Etat.  ^ ^ 
M le  Préfident  a répondu  : l’Affemblée  Eîeftoraîe  a goûte 
une  fâtisfaaion  bien  douce  , en  vous  donnant  fon  fuffrage  pour 
la  Cure  de  Meirargues  ; elle  vous  déclare  par  mon  organe  , 
qu’elle  n’y  a été  portée  que  par  la  follicitation  de  vos,  vertus 
apoftoliques  , qui , pendant  votre  vicariat , ont  excite  l’ad- 
miration des  Paroiflîens  auxquels  vous  aviez  à diftnbuer  la- 
liment  de  la  vie  fpirituelle  ; elle  vous  invite  à continuer  votre 
zele , & à donner  à l’Etat  les  fecqurs  qu’il  a lieu  d’attendre 
de  votre  ferment  & de  votre  civifme. 

Il  a de  fuite  été  paffé  à l’appel  nominal  j les  votans  ont 
fucceffivement  écrit  par  foi,  ou  fait  écrire  par  les  Scrutateurs 
leurs  bulletins , qu’ils  ont  dépofés  dans  la  même  forme  que 
dans  les  précédentes  féances.  Le  dénombrement  des  votans  s’eft 
élevé  au  nombre  de  quatre-vingt-treize  ; le  récenfement  ayant 
excédé  ledit  nombre  d’un  bulletin  , & s’étant  élevé  à quatre- 
vingt-quatorze  , l’Affemblée  a déclaré  le  fcrutin  nul  & les 
bulletins  que  le  vafe  contenoit  ont  été  de  fuite  brûlés  en 
préfence  de  l’Affemblée  ; il  a été  paffé  à un  nouvel  appel 
nominal  pour  le  premier  tour  de  fcrutin  pour  l’éleaion  de 
ladite  cure.  Le  fcrutin  a été  fermé  ; le  dénombrement  a donné 
un  nombre  du  quatre-vingt-onze  votans  ; le  recenfement  a 
donné  un  nombre  égal  ; & par  le  dépouillement , il  eft  réfulté 
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que]  M.  Brun , Vicaire  de  ladite  Parmfle , a réuni  en  fa  fa^ 
veur  le  nombre  de  quatre-vingt-neuf  fufFrages  , ce  qui  lui 
donnant  la  pluralité  plus  qu’abfolue  , M.  le  Préfîdent  a dé- 
claré a l’AiTemblée,  que  M.  Brun,  Vicaire  aâ:uel  de  la  Pa- 
roilTe  du  Puy-Sainte-Reparade , a été  élu  Curé  de  la  même 
ParqifTe.  La  féance  a été  levée  & renvoyée  à trois  heures 
après  midi , pour  la  difcuffion  de  la  queftion  d’Ailauch  , ajour- 
née à la  derniere  féance.  Signés ^ Andravî  , Curé  de  Gar- 
danne  , Préfîdent  j & Rîpert  , Secrétaire. 

Du  même  jour  & an  à trois  heures  de  relevée , après 
avoir  attendu  l’heure  de  quatre  , M.  le  Préfldenî  a ouvert 
la  féance  , & a dit  : Meffieurs , les  élections  font  fur  le  point 
d’être  terminées  j il  ne  refte  plus  à l’Affemblée  que  de  fixer 
fa  détermination  fur  la  quéfhon  relative  à l’éieâiion  de  la 
Cure  d’Aiiauch  que  vous  avez  ajournée  à la  derniere  féance  , 
dans  celle  du  14  de  ce  mois.  Il  va  vous  être  fait  une  nou- 
velle leêlure  de  la  lettre  du  Direêloire  du  Diftriâ:  de  cette 
Ville,  & de  l’Arrêté  du  Département.  La  leêfure  en  a été 
faite  par  le  Secrétaire  , & la  queftion  ajournée  a été  mife  à 
là  difcufïioîî.  Un  des  membres  de  rAfTemblée , après  avoir 
obtenu  la  parole  , a foutenu  que  l’Afîèmblée  étoit  convoquée 
pour  réleéfcioiî  aux  Cures  vacantes  aux  divers  lieux  rappelles 
dans  la  lettre  de  convocation  , & qu’en  exécution  de  la  Loi 
du  30  Janvier  dernier  , il  faifoit  la  motion  expreffe  qu’il 
fût  procédé  fur -le -champ  à l’éleRion  du  Curé  d’Allauch. 
Un  autre  membre  a obfervé  que  la  précifîon  de  la  Loi  de- 
voir céder  un  inlliant  aux  fentimens  d’humanité  qu’infpiroit 
la  Commune  d’Allauch,  dont  la  paix  pourroit  être  troublée 
par  une  éledion  que  le  Peuple  de  cette  Commune  n’auroit 
pas  avouée  , fur-tout  lorfqu’il  ne  s’agifToit  que  de  furfeoir 
à fon  exécution.  Il  a conclu  à ce  furfoir 


M Chanfaud,  Procureur-fyndic  convoquant  , donnant  fou 
avif  ^omme  Eleâeur,  a fait  part  à l’Affetnblée  des  demar- 
r/de  prudence  qu'il  avoir  faites  -- ‘y— 7’;; 
lativement  à la  vacance  de  cette  cure  ; il  a oblerve  qu 
quoiqu'il  n'eût  à confulter  que  la  Loi  qui  lui  avo.t  ete  le- 
LeLnt  envoyée,  il  avoit  cependant  porte  1 effet  de  fa  de 
iufqu'à  inftruire  le  Diredoire  du  Département  des 
nqltdes  que  lui  donnoit  une  efpece  de  réfiflance  que  lui 
oppofoit  la  Commune  d'Allauch,  à la  faveur  d un  prétendu 
Dicrerportant  fa  réunion  au  Diftrid  de  Marfei  le  , en  don- 
nant  par  ce  Diftria  à celui  d'Aix , un  autre  lieu  capable 
d’opérer  la  compenfation  de  territoire  & de  population.  L 
réponfe  du  Diredoire  du  Département  avoit  ete  que  les  Ad- 
mfniflrateurs  ne  connoiffent  pour  Loi  que  les  Decrets  fanc- 
tionnés , & dont  la  fandion  , certiBée  par  un  Mmiftre  , af- 
Le  en  même  temps  l’application  de  la  Loi  de  la  refponf - 
bi'ité  • que  ces  principes  doivent  être  appliques 

réunion "^de  la  Commune  d’Allauch  au  Diftrid  de- 

^^Un'^autre  membre  a avancé  , qu’en  fuppofant  même  l’envoi 
du  Décret  auffi  légal  qu’il  étoit  poCGble  de  fe  ^ 

exécution  étoit  entièrement  fubordonnee  a la  compenfatio 
faire  entre  le  Diftrid  d’Aix  & celui  de  Marfeille. 

M le  Préfident  a interrompu  la  difcuffion  , 8c  a annonce 
qu’il  venoit  de  lui  être  remis  un  paquet  de  la  part  de  la 
Lmmune  d’Allauch.  Le  cachet  en  a été  rompu  en  prefence 
d^el’Airemblée,8cle  Secrétaire  a fait  ledure  de  ^"«7’ 

tendant  à prouver  , que  depuis  le  9 Février  le  Diftrid  de 
Marfeille  autorife  les  Délibérations  d’Allauch  ; un  cer  i.i- 
eat  du  Secrétariat  du  Diftrid  de  Marfeille  , portant  que 


le  prétendu  Décret  de  réunion  a été  adreffe  au  Diftria  le 
8 du  mois  de  février  j un  extrait  de  Délibération  du  13 
du  courant , portant  que  les  piecss  rappellées  ci  - deflus  , 
feront  adrelTées  à rAlTembîée  éiedorale  du  Diftria  d’Aix  , 
pour  etre  par  elle  prife  en  confidération  , perfuadés  que  fur 
le  moindre  doute  que  MM.  les  Elefteurs  fe  formeront  fur 
leur  droit  à pourvoir  à ladite  Cure  , ils  s’ablliendront  de 
donner  à Allauch  un  Curé  fans  la  participation  des  Eleéieurs 
dudit  lieu.  La  difcuffion  a été  fermée  j & rAlTemblée  confî- 
dérant  , ^ . 

Qu’il  ne  peut  fe  trouver  aucun  intermédiaire  entre  elle  & 
rA^ffemblée  Nationale,  quant  au  droit  d’éleflion  , aux  motifs 
qui  en  déterminent  l’application  j 

Que  le  devoir  &.  l’obligation  de  chaque  individu  , mieux 
encore  de  chacun  des  Corps  établis  par  la  Conftitution,  efi: 
d’exécuter  rigoureufement  les  difpoficions  de  la  Loi  ; 

Que  nul  Décret  n’a  le  caradere  de  la  Loi,  qu’autant  qu’il 
eft  accepté  , fandionné  ou  authentiquement  approuvé  par  le 
Roi,  fuivant  les  formes  conftitutionnelles  qui  en  néceffitent 
renvoi  à chaque  Corps  adminiftratif. 

Que  le  Décret  du  27  janvier,  fanélionné  le  30,  5c  en- 
voyé à M.  le  Procureur-fyndic  , comme  fuite  des  Loix  civi- 
les & conftitutionnelles  du  Clergé , doit  plutôt  être  conlidéré 
comme  un  rappel  à l’exécution  de  la  Loi  conftitutionnelle  du 
12  Juillet  Ï790,  trop  long-tems  négîiée  , que  comme  une 
Loi  nouvelle. 

Que  le  ferment  individuel  impofe  à chaque  membre  , le 
devoir  facré  de  tout  facrifier  à l’exécution  de  la  Loi,  parce 
qu’elle  tient  toute  fa  force  de  l’exaditude  5c  de  la  rigueur 
de  fon  exécution. 

il  a été  délibéré  à l’unanimité,  moins  quatre  votans  , que 


î Tnî  du  iz  Juillet  , fanaionnée  le  4 Août  1790,^ 

J»  Piirp  h la  Cure  vacante  d Allaucn. 
tion  d un  Cure  a 1 ^ ^ Eleaeur  d’Aix , 

ir  7 & il  a été  paffé  à un  fécond  tour  de  fcrutm. 

L'appei  nominal  a été  fait;  le  fcrutin 

rnl:  fdZé  un  nombre  égal  . 

a été  fait  , il  eft  réfulté  que  le  fleur  Blanc,  Cure  de  Pia  , 
: reuni  le  Nombre  de  J!  J/  'l^Z. 

“ c;7,.  1 ..  c™  1.  U P.,0»  .A.- 

‘■"m  1.  Prf6d,pt  . «.  LO™  A...  1«“' 

d.  1.  p...  d.  r,d.,  V.,.p , Cd,.  >“  ;P 

laauelle  ce  Curé  s’excufe  fur  fon  acceptation , par  la  crain  ■ 
■la  de  n’avoir  pas  les  forces  fuffifantes  pour  foutemr  un 
ftrdeau  fi  pénible  à porter.  L’Alfemblée  a ajourné  a s’occu- 
per de  cette  lettre  à demain  dix-feptieme  du  courant , a p 
heures  du  matin  , avant  la  proclamation. 
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Un  membre  a obfervé  qu’il  étoit  nécelîaire  d’inviter  MM. 
les  Officiers  municipaux  de  cette  Ville,  à vouloir  bien  affifter 
a la  MelTe  folemnelle  de  la  proclamation , qui  doit  être  chan- 
tée dans  cette  Parroiiïe  principale  , & qu’il  étoit  auffi  nécef- 
faire  de  nommer  des  Commiffaires , tant  pour  ladite  invita- 
tion, que  pour  donner  les  ordres  relatifs  à la  MelTe  qui  de- 
voir etre  chantée  : L’Afîemblée  a délibéré  que  l’invitation  fe- 
roit  faite  , 6c  que  les  CommilTeires  feroient  nommés  par  M. 
le  Prélident.  MM.  Noé  6c  Perrin,  Eieêleurs,  ont  été  nommés 
a cet  effet.  La  feance  a été  levée  6c  renvoyée  à demain  dix- 
fept  du  courant , a fept  heures  du  matin.  Signés  Andravy, 
Curé  de  Gardanne  , Préfident  i Ripert  , Secrétaire. 

Du  Dix-feptieme  Mars- 6c  même  an,  à fept  heures  du 
matin,  après  avoir  attendu  l’heure  de  huit,  la  féanee  a été 
ouverte  , M.  le  Préfident  a fait  part  à l’Affemblée  d’une  let- 
tre qu’il  vient  de  recevoir  de  la  part  du  fieur  Verne  , Curé 
d’Eguiîles  , fuivie  d’une  autre  lettre  de  la  Municipalité  , par 
iefqueiles  le  fieur  Verne,  fe  rendant  aux  grandes  follicita- 
tions  de  fes  paroiffiens  , déclaré  qu’il  croiroit  manquer  à ce 
qu  il  doit  a leur  confiance  , s il  ne  s’empreffoit  de  révoquer 
fa  précédente  détermination , 6c  déclarer  accepter  la  Cure  dont 
les  foins  lui  font  confiés  par  l’Affemblée  ékaorale,  à laquelle 
il  protefte  la  plus  vive  reconnoiffance.  Les  Officiers  munici- 
paux , de  leur  côté , rendant  hommage  aux  vertus  de  leur  Paf- 
teur,  affurent  à l’Affemblée  qu’ils  doivent  à fon  acceptation, 
la  paix  6c  la  tranquillité  du  pays.  L’Affemblée,  édifiée  de  la 
deference  du  fieur  V erne , a applaudi  à fes  fentimens  , ainfi 
qu’au  zele  des  Adminiftrateurs  de  cette  Commune. 

M.  le  Préfident  a enfuite  fait  kaure  d’une  lettre , portant 
i acceptation  du  fieur  Chaudoin , Curé  de  Collongue,  à alqueile 

il 


il  a été  applaudi.  MM.  les  Officiers  municipaux  d’Aix,  fe  font 
rendus  dans  le  lieu  de  la  féance  avec  leurs  marques  diainaives; 
il  ont  pris  la  place  qui  leur  étoit  deainée.  MM.  Jean-Jofeph 
Ramel^  Jean-Louis  Chaix , Simon  Revea,  Louis  Brun,  Fraji- 
çois  Malet , Prêtres , Curés  des  Paroiffes  de  la  Magdeleine , 
du  St.  Efprit , St.  Savournin  , Meyrargues  , le  Puy-Samte- 
Reparade , Fuveau  , fe  font  auffi  rendus,,  6c  ont  pris  place  fur 
des"  chaifes  placées  à cet  effet , face  à face  du  bureau  de  l’ Af- 
fembîée.  Les  Prêtres  deainés  à chanter  la  Meffe  foiemneiie 
fe  font  préfentés  à l’Autel , 6c  avant  que  la  Meffe  fût  com- 
mencée, M.  le  Préfident  , a dit:  Citoyens , foyez  dans  la  joye 
du  Seigneur  j les  beaux  jours  du  Chriaianifme  reparoffent  en- 
fin î vos  augufies  Repréfentans  vous  ont  reconquis  le  droit 
naturel  d’élire  vos  guides  6c  vos  modèles  dans  la  Foi.  Non  , 
le  hafard  ou  la  faveur  ne  vous  donneront  plus  des  Pafieurs 
qui  fouvent  ne  vous  connoiffoient  pas,  ou  qui  rarement  étoient 
connus  de  vous. 

Fléias  ! combien  de  fiecles  s’étoient  écoulés  , depuis  que  la 
France  chrétienne  réclamant  envain  les  droits  que  Clovis  s’e- 
toit  réfervés  en  votre  nom  en  permettant  dans  l'Empire  le 
Culte  extérieur  de  notre  Religion  fainte  î Avec  quel  refpeR 
6c  qu’elle  reconnoiffance  les  Peres  du  premier  Concile  d’Or- 
léans, reçurent  alors  6c  les  dons  du  Prince  , 6c  la  liberté 
d’annoncer  publiquement  l’Evangile  de  notre  divin  Maître  l 
Avec  qu’elle  franche  ingénuité  ils  reconnurent  alors  les  droits 
imprefcriptibles  de  la  fouveraineté  î droits  hélas!  méconnus  , 
oubliés  , 6c  réclamés  unutilement  par  la  Nation , depuis  plu- 
fieurs  fiecles.  Eh  bien , l’Affemblée  Nationale  vous  a rendu  , 
ce  que  aucun  de  vous  n’eût  ofé  fe  promette , le  droit  d’élire 
vos  Pafteurs.  foyez  donc  dans  la  joye  du  Seigneur  j mais 
n’infultez  point  dans  votre  triomphe  à vos  freres  peut-être 
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trop  prévenus  j fâchez  les  plaindre  & leur  pardonner.  La  Re- 
ligion fainte  que  vous  faites  gloire  de  profeffer,  vous  impofe 
, le  devoir  rigoureux  de  la  charité.  Noubiiez  jamais  que  la 
charité  eft  douce  &■  bienfaifantej  qu'elle  ne  s' enfle  point  d'orgueil-y 
qu’elle  n'eft  point  dédaigneufle  ; qu’elle  fouffre  tout  y parce  (lu  elle 
ne  doit  jamais  finir. 

Vous  nous  avez  donné  votre  confiance  pour  le  choix  de  vos 
Payeurs;  qu’elle  tache  pour  nous!  L’Affemblée  éleétorale  ne  s’eft 
point  diffimulée  l’importance  & la  délicateffe  de  la  périlleufe 
fonaion  que  vous  lui  impofiez  j elle  s’eft  demandée  a elle-même  j 
où  trouverai-je  le  pere  tendre  du  pauvre  & de  l’orphelin  , le 
protedeur  de  la  veuve  , le  confoiateur  de  l’affligé  , le  citoyen 
vertueux  , l’ami  fincere  ? où  trouverai  - je  enfin  ces  Pafteurs 
charitables  & vraiement  Patriotes  que  l’on  me  demande  ; où 
les  trouver  ? dans  les  dignes  Mmiftres  auxquels  elle  a donné 
fes  fuffrages.  Peuple  , écoutez  leur  voix  j elle  ne  fe  fera  jamais 
entendre  que  pour  vous  prêcher  l’Evangile  du  Chriftianifmc  ^ 
& les  vertus  du  Patriotifme  le  plus  épuré. 

Pour  remplir  le  vœu  de  la  Loi , 

Je  proclame  M.  Ramel,  Curé  de  la  Paroiffe  Sainte-Mag- 
deleine y M.  Guion  , Curé  de  celle  du  Saint-Efprit  de  cette 
Ville  y M.  Mallet  , Curé  de  Fuve.au  ; M.  Chaix  , Curé  de 
Saint-Savourniii  5 M.  Revefî  , Curé  de  PAeyrargues  ; M.  Chau- 
•doin  , Curé  de  Collongue  M.  Verne  , Curé  d’Eguille  ; M. 
Brun  , Curé  du  Puy-Sainte-Reparade  j & M.  Blanc  , aduel- 
lement  Curé  de  Nans , Curé  d’Allauch. 

M.  Ramel , Curé  de.  la  ParoiiTe  Sainte-Magdeleine  , a dit  : 
Meflieurs  quelques  flatteurs  & confolants  que  foyent  pour 
nous  vos  fuffrages  , les  places  auxquelles  ils  nous  ont  ap- 
pellés  , n’en  font  pas  moins  redoutables  par  les  obligations 
êc  les  dévoirs  qui  y font  attachés.  Il  ne  faut  rien  moins 


27  ^ 

que  ramour  de  la  religion  &;  de  la  patrie  pour  vaincre  nos 
juftes  défiances  , lui  feul  peut  nous  animer  & nous  foutemr 
dans  une  carrière  fi  pénible  j nous  n’aurons  jamais  d autres 
vues  que  celles  de  concourir  au  bien  public  par  notre  atta- 
chement inviolable  à notre  fainte  religion  , & aux  Loix  de 
l’Etat;  nous  n’oubiierons  jamais  cette  maxime  évangélique,, 
qu’il  faut  rendre  à Céfar  ce  qui  appartient  à Céfar  , & à Dieu 
ce  qui  eft  à Dieu. 

Puiffe  notre  xele  & la  pureté  de  nos  intentions  fervir  en 
même  tems  à la  religion  & à la  patrie  , & entretenir  cette  paix 
qui  eft  fi  néceffaire  au  bonheur  de  la  religion , & à la  prof- 
périté  de  l’Etat. 

La  Méfié  a été  de  fuite  folemnellement  chantée  ^ de  même 
que  le  Te  Deum,  en  aaion  de  grâces;  & les  Prêtres  retirés, 
la  féance  a été  de  nouveau  ouverte.  Il  a ete  fait  leâiure  du 
Procès-verbal,  & rAffembiée  s’eft  féparee.  Fait,  publie,  clos 
& arrêté  le  dix-feptieme  jour  du  mois  de  Mars  1791  , dans 
l’Egiife  Métropolitaine  Saint-Sauveur  de  cette  ville  d’Aix , Dé- 
partement des  Bouches  du  Rhône , principale  Eglifc.  Signés , 
And  RAVI  , Curé  de  Gardanne  , Préfident , R i P E R T , 
Secrétaire. 


A AlX,  chez  Gibelin  - David  & Emcric- David,  Imprimeurs  du  Roi  <Sc 
de  l’Affemblée  éledorale  du  Difirid:.  17511. 


